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C’est principalement pour marquer cette entente, dont il est permis 
d'espérer lee plue heureux fruits, que nous tenions à dire un mot de 
ce congrès, et que noue allons reproduire les réponses aux adresses 
présentées, à cette occasion, aux représentants officiels de l’Eglise et 
de l’Etat, Sa Grandeur Mgr Paul Bruchési, et Son Honneur le lieu- 
tenant-gouvejneur de la Province de Québec, M. Jetté.

Discours de Mgr Bruchési

M. le président,

Je regrette de ne pouvoir, en cette circonstance, évoquer des sou
venirs comme ceux que rappelait, il y a un instant, M. le lieutenant- 
gouverneur. Mais il y a quarante ans, je ne pouvais pas savoir qu'il 
existait à Montréal une société de colonisation.

Je sais qu’il y en a une aujourd’hui et j'ai été heureux d’en accep
ter le patronage.

Elle se propose une œuvre que vous avez appelée avec raison reli
gieuse et nationale et qui, à c» double titre, se recommande haute
ment au zèle et à la sympathie de tous.

Mon concours bien sincère lui est assuré ; ma parole, ma plume et 
ma bourse, autant qu’il se pourra, seront à son service et je puis ici 
sans crainte promettre en même temps l'appui non moins dévoué de 
mon clergé.

Le clergé, M. le président, ce n’est pas moi seul, qui le dit, c’est 
tout notre peuple, a été le premier à l’œuvre, dans nos campagnes et 
dans nos villes, partout où il y avait du bien à accomplir, et il ne 
faillira pas plus dans l’avenir que dans le passé à son devoir.

La religion et la p 'trie sont deux choses qui ne peuvent se séparer 
nulle part et dans notre Canada moins qu’ailleurs, si nous voulons 
rester fidèles aux traditions de notre berceau.

Nos pères, qui vinrent ici fonder une colonie, n’y apparurent pas 
comme de simples explorateurs, mais avant tout comme de fiers chré
tiens.

Ils s’emparèrent du sol au nom du roi du ciel, en même temps 
qu’au nom du roi de France et, à côté du drapeau fleurdelysé, ils 
plantèrent l’étendard de la croix. Ils baptisèrent nos fleuves et nos 
rivières, en leur donnant des noms de sainte et voulurent mettre notre 
ville sous la protection de la Vierge Marie.


